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TITRE DE LA THESE : 

 
Micro et nano structuration de matériaux :  Application aux laboratoires sur puce et à l’imagerie 
médicale 
 

RESUME : 
La conception et la fabrication « à façon » de dispositifs microfluidiques requiert très souvent l’utilisation 
de multiples équipements coûteux en temps et en argent (lithographie notamment). Par ailleurs, l’achat 
auprès de fournisseurs industriels ne permet pas toujours l’obtention de structures pleinement adaptées 
aux besoins de l’utilisateur final, notamment dans le contexte médical, où un niveau minimal de 
biocompatibilité est souhaitable. La première partie de notre étude porte donc sur le développement d’une 
technique de création personnalisée, rapide et à moindre frais de réseaux microfluidiques à section 
circulaire, en polydimethylsiloxane. Par suite, la thématique « Lab On Chip » est naturellement liée au 
développement de techniques de détection. L’imagerie médicale par agents de contraste est l’une de ces 
voies de détection. Les agents de contraste les plus utilisés sont les produits iodés, qui ne permettent pas 
toujours l’obtention d’un contraste optimal sur les clichés scanner. L’injection de ces produits peut 
engendrer de graves complications chez des patients potentiellement allergiques, d’autant plus qu’ils se 
dispersent dans la totalité de l’organisme. Ainsi le développement de nouveaux produits de contraste plus 
efficients, et qui pourraient permettre un ciblage biologique plus localisé est un challenge d’actualité. Dans 
ce but, la synthèse de particules d’or de formes et de tailles variées a été réalisée. Ces particules ont été 
analysées par imagerie micro-scanner pour petit animal, afin d’optimiser d’une part les protocoles sur 
équipement réel, et d’autre part vérifier les possibilités de discrimination des différents types 
d’échantillons, ainsi que le bénéfice engendré comparativement à des échantillons d’agents de contraste 
iodés.  
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